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Supplément au bulletin paroissial  mars  2024
 ___________________________________________________________

   L’annonce  de  la  nomination  de Mgr  Pascal  Delannoy archevêque  de
Strasbourg a été faite mercredi 28 février par Mgr Ballot administrateur du
diocèse. Mgr Pascal Delannoy sera ordonné le 21 avril 2024. 
Dans  son  allocution  de  très  belle  qualité,  il  rappelle  entre  autres  les
nombreux  catéchumènes  alsaciens  qui  seront  baptisés  dans  la  nuit  de
Pâques. Nous lui souhaitons de la sérénité  pour  continuer  sa  mission  en
Alsace.

 
Synode, vous avez dit Synode ?
Dommage qu’ en Alsace on n’entende presque pas parler du synode

Avec quelques amis alsaciens de la CCBF
(la Conférence Catholique des Baptisés Francophones), nous avons pris le temps de travailler le rapport de
synthèse de la première session (du 4 au 29 octobre 2023 - que vous avez tous parcouru, n’est-ce pas?) : 
« Une Eglise synodale en mission » et de nous intéresser particulièrement à 2 chapitres :

-le chapitre 8 : l’Église est en mission,
-le chapitre 9, les femmes dans la vie et la mission de l’Église,

Avant de plonger dans les chapitres 8 et 9, nous voudrions  souligner une intervention de Nathalie Becquart, 
sous- secrétaire du Synode : (cf Facebook)

« Le pape François crée une voie de conversion vers une nouvelle façon d’exercer l’autorité dans
l’Église. Au cours de ce synode, j’ai été particulièrement touchée par ce que j’ai
contemplé subrepticement  au jour le jour : une expérience priante de rencontre,
de bienveillance, de solidarité ; l’Esprit a bien soufflé. Beaucoup sont passés de la
peur à la confiance et au fil des semaines la liberté de parole, la qualité de l’écoute,
la profondeur des échanges ont grandi. 
Nous avons expérimenté une vraie fraternité et le don 
de la communion rendu possible au-delà de toutes nos diversités, à travers 
un processus qui élargit le regard à l’universalité de toute l’Église tout 
en partant des réalités locales. « 

Autre élément : la nouveauté de la méthode de travail et l’aménagement de l’espace avec cette disposition
en tables rondes. Les facilitateurs  ont joué un rôle clé pour faire entrer les participants  dans cette méthode
de  la  « conversation  dans  l’Esprit »  qui  met  tout  le  monde  à  égalité  et  permet  un  chemin  de
discernement dans l’écoute mutuelle. C’est sans doute un des plus grands acquis du synode que tous
veulent continuer à mettre en œuvre. »



Oui, Nathalie, à mettre en œuvre d’urgence dans les réalités locales.                

Chapitre 8 : l’Église en mission

« Convergences-questions à traiter-propositions-tous les disciples ont  une égale dignité.

La mise en œuvre de la coresponsabilité est essentielle dans la synodalité  et nécessaire à tous les
niveaux de l’Église.

On parlait de cela au siècle dernier, au Conseil Diocésain de la Pastorale,(inexistant aujourd’hui) qui, tout
en étant essentiellement un « lieu de conseil » pour l’évêque, a tout de même travaillé sérieusement aux
côtés de l’évêque, au début des années 2000 à la mise en place des Communautés de paroisses, des
EAP, des Conseils Pastoraux, même si des conseils de secteur émergeaient déjà ça et là,  à la fin du siècle
dernier. Pourquoi ce retour en arrière ces quinze dernières années ?

Et aujourd’hui ? Dans beaucoup de communautés de paroisses il y a une EAP qui pratique encore une 
pastorale du guichet, une EAP qui n’arrive pas à lancer une pastorale de projet. Il y a  (ou  surtout il n’y a plus) 
un conseil pastoral qui se réunit très rarement et qui est pourtant l’endroit

advient et prend forme avec une EAP qui le mettra en musique ; Il y a très peu , voire plus, d’assemblées
paroissiales. Il n’y a plus non plus de Conseil Diocésain de la Pastorale.
« Si chaque chrétien est mission dans le monde », il faut localement lui  donner  les  moyens  et
l’accompagnement. »

Oui à une plus grande créativité (ou à une vraie créativité) avec une implication particulière des jeunes, un vrai
ministère de la Parole qui pourrait inclure la prédication.

Dans ce chapitre 8, l’importance est donnée à la famille. Nous ne nous étions pas tellement arrêtés sur cette
famille jusqu’alors « colonne vertébrale  de  toute  communauté  chrétienne ».  Le  paragraphe  (c)  dans  les
« convergences » en parle succinctement, mais avec des belles phrases qui décrivent une réalité qui est bien
loin de la situation actuelle.

Eh oui, il faudrait un accompagnement spécifique au sein d’ une communauté de paroisses : un peu de bagage
théologique et  sacramentel,  oui,  un peu de psychologie, oui,  mais surtout  une maman (ou un couple) qui
puisse donner de son temps et de son coeur, qui sait être à l’écoute. Nous pensons particulièrement à une
personne qui  vient  de décéder  dans notre Cté de  Paroisses  et  qui  incarnait  ces  dispositions,  mais  nous
remarquons aussi depuis peu, avec joie, la présence active, d’un  couple,  d’une  famille,  qui  donne  de  son
temps et de son coeur pour faire bouger les choses. Merci à eux.

Aujourd’hui localement, ce sont souvent des personnes plus  âgées qui essayent de faire vivre la communauté
de paroisses. On peine à trouver des catéchistes, on peine aussi à les soutenir.

Trois problèmes se posent :

-les jeunes femmes ou les jeunes couples arrivent difficilement à donner du temps au service de la  
paroisse. Il n’y a pas à chercher à être très « quantitatif », mais très « qualificatif » dans «  un  peu »  
de temps,

-les « vieux » laissent-ils facilement toute leur place à ces jeunes personnes (ou couples) « afin que ces 
dons de l’Esprit Saint  soient mis en évidence, valorisés? »
- Il faut veiller à acquérir les compétences nécessaires et prévoir une 
formation continue des catéchistes au plus proche de là où ils sont,  pour gagner en  temps et en  
efficacité.

Dans certaines paroisses, il y a aussi une formation inter- générationnelle, suscitée à partir de préparation aux
sacrements d’initiation.



Chapitre 9 : les femmes dans la vie et la mission de l’Église

Juste ici, un passage sur Marie-Madeleine : elle sera la première à regarder à l’intérieur du tombeau. Comme
elle pleurait, c’est à elle que sont adressées les premières paroles de Jésus ressuscité : 
« Femme pourquoi pleures-tu ? Que cherches-tu ? »
Alors Marie-Madeleine comprend de quel amour elle est aimée, elle peut écouter et accueillir la parole de
Jésus et elle entend  prononcer son nom : Marie. 
Jésus lui dit : « ne me touche pas » en grec cela veut dire « ne t’attache pas à moi ».
Ayant fait elle-même ce passage de la mort à la vie, Marie-Madeleine est choisie, envoyée.

L’apôtre, c’est bien dans le cas présent une envoyée par Jésus  pour annoncer aux disciples ce qu’elle a
expérimenté et que Christ est ressuscité !

 Aujourd’hui comme hier, hommes et femmes sont envoyés pour annoncer la résurrection au matin de Pâques 

S’il vous plaît Messieurs les évêques et cardinaux, ne parlez pas des femmes entre vous, mais parlez avec les
femmes  et  mieux  encore,  écoutez  les  femmes  parler.Les  questions  à  traiter  sont  très  importantes  et  les
propositions très judicieuses dans ce chapitre 9, mais pourquoi lorsqu’il s’agît des 
femmes, la Tradition joue- t- elle un rôle si lourd ?

Oui, il faut poursuivre la recherche théologique et pastorale sur l’accès des femmes au diaconat  et nous
irions même plus loin dans la proposition, pour l’avoir vécu dans un autre domaine, au service d’un mouvement
de jeunesse : l’engagement (pourquoi pas diaconal )à durée déterminée pour un couple, l’épouse est
partie prenante aujourd’hui dans le cheminement de son époux vers le diaconat, pourquoi ne pourrait-
elle pas s’engager au côté de son mari ( officiellement , car beaucoup d’épouses le font officieusement).

Puissions nous avoir encore l’occasion de cheminer ensemble dans notre diocèse vers la session synodale
d’octobre avec notre évêque qui vient d’être nommé !

Le Carême avec l’Entente des Eglises Chrétiennes de Guebwiller

-lundi 25 mars de 18h à 18h30 église St Léger :
-mardi 26 mars de 18h à 18hh30 à l’église Evangélique
-mercredi 27 mars de 18h à 18h30 temple Protestant
-jeudi 28 mars de 18h à 18h30 église Evangélique par l’église Josué
-samedi 30 mars de 18h à 18h30 à l’église Adventiste
-lundi de Pâques 1er avril: montée à la Croix de Mission rassemblement à 9h30 (au Temple en cas de pluie)


